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B
personnes âgées sont des spécialistes

Ruth Frei, responsable de presse pour le Congrès de l'ASGRMC

Birgit Krinner: «Les soins aux personnes âgées
requièrent de la créativité et un aménagement de

la vie quotidienne.»

Depuis longtemps, agir en fonction des besoins des clients

dans le domaine des soins de longue durée n'est plus uniquement

un mot-clé. L'objectif est l'être humain et non simplement

les soins. Le Congrès de l'Association professionnelle Suisse

des soins en Gériatrie, Réadaptation et aux Malades

Chroniques (A5GRMC), qui a eu lieu les 30/31 mars E006

au Centre de congrès Seedamm Plaza à Pfäffikon (SZ) et

qui a accueilli 3SO personnes, a montré comment les salariés,

dans le domaine des soins aux personnes âgées, peuvent

participer à l'aménagement de leurs lieux de travail.
Image G|ri Krischker

L'évolution démographique place les

soins de longue durée sous un autre

éclairage. Les besoins en matière de

soins augmentent, les emplois dans ce

domaine acquièrent une importance de

plus en plus grande, de sorte que les

soins aux personnes âgées acquièrent

eux aussi plus d'importance. Cela suppose

également de nouveaux défis à relever,

défis souvent empreints de contradictions.

Un sondage de l'ASGRMC relatif

à l'état d'esprit qui règne sur les lieux de

travail dans le domaine des soins de

longue durée a débouché sur des résultats

étonnants. Nombre d'employés sont

satisfaits de l'activité qu'ils exercent pour
le bien des personnes âgées, mais

souhaitent disposer de plus de temps pour
les tâches de soins proprement dites. De

nos jours, ces soins ne requièrent pas

simplement des capacités à soigner. Les

nouveaux besoins des personnes âgées

supposent une approche différente. La

pédagogue Hildegard Entzian de Kiel (D)

a proposé une réorganisation du quotidien

en matière de soins, un concept tourné

vers l'avenir et focalisé sur la réalité que

vivent les résidents de homes médicalisés.

«Les personnes âgées sont des

spécialistes en ce qui concerne leur

cause, ceux qui les soignent sont des

spécialistes en matière d'accompagne¬

ment», a-t-elle souligné. C'est clair comme

de l'eau de roche, les besoins des

personnes âgées se sont transformés,

mais, comme dans d'autres domaines, il

s'agit du principe de l'offre et de la

demande - tel était l'avis de Peter Gross,

professeur de sociologie de Saint-Gall.

Les soins de longue durée doivent se

mettre au diapason des «exigences» des

clients. Cette situation fait de l'activité du

personnel soignant une question très

ambivalente.

Choix dans tous les domaines de vie

Les attentes auxquelles organisations et

personnel soignant doivent répondre

sont souvent multiples et contradictoires,

ce qui entraîne une atmosphère lourde

de tensions. Cette situation transforme

les emplois dans le domaine des soins de

longue durée en autant de défis à relever.

Le personnel soignant est de plus en plus

nombreux à devoir faire face au stress

et travaille sous pression. Des ateliers

ont mis l'accent sur les marges de

manœuvre existantes et les approches

envisageables pour trouver une solution

lorsqu'il faut faire face à des exigences

contradictoires. Mais le personnel

soignant a également été invité à formuler

des revendications et à intervenir en

faveur de plannings de travail axés sur des

besoins et en faveur d'une concrétisation

d'offres répondant aux besoins, pour le

bien des personnes âgées. Ensemble

plutôt que chacun pour soi, telles furent
la teneur et la quintessence du message
des journalistes Margrit Freivogel et

Ruth Frei, spécialistes des questions
relatives aux personnes âgées: «Dans le

futur, les soins de longue durée seront

synonymes de prestations assurées dans

un esprit d'équipe et de prestations de

service.» Comme partout au sein de

notre société «multioptionnelle», il existe

cependant diverses possibilités comme
l'a précisé Peter Gross: «Nous avons le

choix dans tous les domaines de la vie.»

En d'autres termes: les êtres humains

peuvent persister dans une attitude de

victime ou accepter de relever les défis.

Le Congrès a fait ressortir avec évidence

le fait que le personnel soignant est prêt
à participer au développement de son

emploi.

Mais la situation actuelle exige plus

qu'un savoir-faire de soignant qui peut

s'apprendre. La gérontologue Birgit Krin-
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ner l'a d'ailleurs souligné: «Les soins aux
ID

personnes âgées requièrent de la créati- §

vité, de la flexibilité et un aménagement "
de la vie quotidienne.» A vrai dire, cela ne â
s'apprend pas, c'est une question d'atti- |
tude et de conception.
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